Conte écrit par les enfants (CM1-CM2).

Bonjour ! Je m’appelle Anny, j’ai un frère jumeau qui s’appelle Sam. Nous avons

dix ans. Nous avons tous deux les yeux noirs, les cheveux noirs et la peau mate :

nous nous ressemblons comme deux gouttes d’eau. Nos ancêtres étaient amérindiens,

c’est pourquoi nous aimons la nature, nous voulons la protéger et combattre

la pollution. Moi, par exemple, je mange des produits « bio », comme mon

frère, qui est sensible à la pollution. Par contre, il ne peut pas s’empêcher d’être

devant l’écran de l’ordinateur, de faire toujours des calculs et des expériences.

Moi, je suis plutôt sportive et bricoleuse : j’aime fabriquer des objets pratiques…

Je suis habile de mes mains et de mes pieds !! Mais mon père, lui, n’est

habile que de ses mains : en effet, il travaille à la centrale nucléaire, qui se trouve

pas très loin de chez nous. Il est à la salle des commandes. Maman, elle, fait partie

d’une association écologique. Chaque semaine, elle se rend à la centrale pour

donner des explications sur l’environnement aux ouvriers. Je trouve que le métier

de Maman est passionnant ; quand je serai grande, je voudrais être Ministre de

la Protection de l’Environnement !

Le court-circuit.

Comme tous les matins, nos parents partent travailler à la centrale et nous, nous

allons à l’école. Nous étions en décembre et, ce jour-là, nous avions tous les deux

un rôle important à jouer dans une pièce de théâtre, devant toute l’école ! Avant

de partir, j’ai mis un trombone « porte-bonheur » dans ma poche. Pour m’empêcher

d’avoir le trac, j’ai toujours un objet fétiche sur moi. Finalement, tout s’est

bien passé, sauf qu’un court-circuit nous a empêché de finir…Au bout de deux

heures, l’électricité n’était toujours pas revenue…On a tous commencé à s’inquiéter.

A la fin de l’école, ne voyant pas nos parents revenir, nous sommes passés

à la maison prendre des lampes de poche et nous nous sommes dirigés vers

la centrale…

Les machines au pouvoir.

Après la panne de courant, les machines de la centrale se sont mises à s’allumer

et à se déplacer. Toutes les machines à roulettes roulèrent toutes seules et toutes

les autres marchèrent. Au bout de dix minutes, toutes les machines étaient

allumées. De là où nous étions, nous vîmes les machines qui commençaient à

sortir de la centrale. Sam reconnut un des engins que maman avait étudié. Il se

souvint de tous les boutons qui permettaient de l’arrêter.

Premier obstacle : franchir l’entrée de la centrale.

Mais on a découvert que toutes les portes étaient bloquées par des robots. Nous

étions maintenant sûrs que nos parents étaient bloqués à l’intérieur…Comment

allait-on faire pour les sauver ?

Comme j’aime escalader, je dis à Sam :

« Je monte jusqu’au toit en face, je vais t’ouvrir, ne bouge pas !

- Pas de bruit ! me répond Sam. Il y a des robots juste en dessous !

- N’aie pas peur, tu te rappelles du pas de judo que je t’ai appris ? lui dis-je

- Oui, pourquoi ? demanda-t-il ?

- On va le faire à ces messieurs ! D’ac ?

- C’est parti ! »

Nous réussîmes à faire tomber les deux robots qui gardaient une première

entrée. Nous ouvrîmes une porte et nous nous retrouvâmes dans une pièce avec

trois portes devant nous.

« Quelle porte prendre ? me demandais-je

-Regarde celle de gauche, on dirait le symbole du feu et à droite, on entend le

bruit…d’une tornade…Et celle du milieu, on dirait qu’il y a un déluge derrière…

fit remarquer Sam.

- Je commence à avoir vraiment peur Sam, rentrons à la maison pour trouver un

plan pour libérer les parents. »

Sur le chemin du retour, je songeais à ces trois symboles et ça me rappelait quelque

chose lors de l’une de nos fameuses visites dans le grenier de la maison…

Le parchemin des ancêtres.

Un jour, mon frère et moi, nous étions montés dans le grenier. Là, nous avions

trouvé un ancien meuble, à l’intérieur de ce meuble, il y avait une vieille lettre

avec une boussole. Mais nous avions été interrompus dans notre découverte par

un copain qui était venu nous chercher pour faire du vélo. Nous nous étions promis

d’y retourner une prochaine fois. Ce soir, justement, c’était le bon moment!!

Nous récupérâmes la lettre et la boussole et suivîmes les indications écrites sur

le parchemin. Nous devions retrouver un vieil homme dans une cabane dans la

forêt. Nous frappâmes à la porte…Un vieux monsieur nous ouvrit et on lui posa

plein de questions. Il nous répondit :

« Vous avez deux épreuves à résoudre : la première consiste à trouver un miroir

grâce à la pelle que voici, une carte et votre boussole. Vous devez le trouver très

vite. Vous avez deux jours et je vous donne deux indices : le premier consiste à

se placer sur la face nord de la cabane et à avancer de deux mètres vers le nord,

ensuite vous avancerez d’un mètre vers l’ouest et vous creuserez. La deuxième

énigme est la suivante : « rassemblez les trois énergies naturelles »…

Rassembler les énergies renouvelables.

Une fois le trou creusé, nous découvrîmes à l’intérieur une pierre dotée de pouvoirs

surnaturels. Mais il fallait d’abord se débarrasser des pièges qui l’entouraient.

Mon frère eut l’idée de couper les cordes qui retenaient les pièges, il me

demanda de le faire avec mon petit couteau. Nous réussîmes à prendre la pierre

et aussitôt nous plaçâmes le miroir de façon à attraper les premiers rayons du

soleil et qu’ils éclairent la pierre : il en sortit une petite flamme ; ensuite, il en

jaillit un léger souffle. Mais, nous nous aperçûmes qu’il manquait l’eau. Soudain,

j’eus l’idée de mettre des gouttes de rosée sur la pierre. Toutes les énergies

renouvelables étaient maintenant rassemblées, la prophétie écrite sur le parchemin

de nos ancêtres allait se réaliser et nous allions assister à un vrai

déchaînement de la nature… Il fallait faire très vite pour délivrer les parents !

La libération des parents.

Depuis pratiquement 24h, nous n’avions plus de nouvelles de Papa et Maman,

nous étions vraiment inquiets. Nous nous dirigèrent au petit matin vers la centrale,

nous aperçûmes une lumière qui brillait dans la salle des commandes.

Nous arrivâmes à nous faufiler discrètement jusqu’à la porte mais elle était fermée

à clef. Heureusement que j’avais pris un trombone la veille, j’essayais d’ouvrir

la porte mais ça ne marchait pas, j’essayais avec ma barrette, cette fois-ci,

la porte s’ouvrit ! Nous nous jetâmes sur nos parents qui se trouvaient ligotés

dans un coin de la salle, nous les détachâmes et nous leur dîmes qu’on devait

se réfugier très vite dans une grotte de l’autre côté de la ville.

Le déluge, le feu et la tornade.

Soudain le barrage se cassa en mille morceaux, les habitants paniquèrent, nous

vîmes la centrale s’écrouler, il restait quelques mécaniciens à l’intérieur qui tentaient

de fuir. La centrale fut recouverte par l’eau, tout était inondé!

Juste après le déluge qui avait ravagé la centrale, le soleil lança un rayon magique

qui déclencha un gigantesque incendie, cela détruisit le coeur des machines,

elles se déréglèrent complètement et fondirent sous l’effet de la chaleur.

Tout à coup, le vent se mit à tournoyer de plus en plus vite et il se transforma

en tornade, celle-ci attisa le feu, réduisit les maisons en miettes, les toits s’envolèrent.

Elle menaça les personnes qui étaient encore dehors. Puis, elle se rapprocha

de plus en plus des ruines de la centrale où quelques robots résistaient

encore. Arrivée sur place, les robots essayèrent de l’attaquer mais ils échouèrent.

Ils furent éjectés dans le feu où ils fondirent.

Le monde après…

Grâce à la formule magique que nos ancêtres nous avaient transmise sur le parchemin,

la planète réussit à terrasser toute la pollution. Le monde respire de

nouveau. Dans la ville, nous nous baladons à pied, à vélo ou à cheval. Les animaux

vivent à leur aise dans leur milieu naturel. Mon frère et moi sommes fiers

de notre bravoure, plus de voitures polluantes, de vieilles mobylettes. A la place,

nous avons remplacé les voitures par des chevaux de trait.

Depuis la catastrophe, Sam et moi, nous avons remarqué que les gens font

plus attention à l’environnement. Une nouvelle centrale, solaire celle-là, a été

construite à la place de l’ancienne. Les travailleurs de la centrale nucléaire

ont retrouvé du travail dans le nouveau bâtiment. Maman continue de faire de

la prévention, mais maintenant dans les écoles. Mon frère et moi, nous avons

créé un site internet pour la protection de l’environnement, et Sam n’a plus

de problème de santé !
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